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peu changé depuis leur dernière appa-
rition dans le registre fossile, voici
60 millions d’années, mais une
myxine fossilisée, Myxinikela, a été
trouvée dans des sédiments déposés
il y a 330 millions d’années. À l’ex-
ception de ses yeux, une Myxinikela
passerait aisément pour une myxine
actuelle.

Les myxines ont été délaissées par
les biologistes pendant une grande
partie du siècle dernier en raison du
mode de classification alors utilisé.
Récemment encore, pour établir des
liens de parenté entre les créatures,
les biologistes utilisaient des carac-
tères courants, telles la présence ou
l’absence des yeux ou des mâchoires.
Aussi les myxines et les lamproies
étaient-elles réunies dans le groupe
des agnathes (littéralement «sans
mâchoire»), encore nommés cyclo-
stomes («bouche ronde»), car lam-
proies et myxines sont dépourvues
de mâchoires, de nageoires paires, de
squelette osseux et d’écailles. Comme
les myxines sont difficiles à obtenir,
les biologistes ont plus étudié les lam-
proies, qui passent une partie de
leur vie dans les eaux douces des tor-
rents et des rivières, où on les capture.

Ces dernières années, les études
cladistiques (qui classent les animaux
selon des caractères communs) ont
conduit à la rénovation des anciennes
méthodes de philogénie. Les biolo-
gistes reconnaissent aujourd’hui qu’il
est impossible de dire si l’ancêtre d’un

organisme n’a jamais eu un carac-
tère particulier, ou bien s’il l’a eu et
si ses descendants l’ont ensuite perdu.
Par exemple, ni les myxines ni les ser-
pents n’ont de pattes, mais cela ne
signifie pas qu’ils sont apparentés.
Les myxines n’ont jamais eu de
nageoires paires (et encore moins de
membres), mais les ancêtres des ser-
pents avaient des membres antérieurs
et postérieurs.

Selon les analyses cladistiques, les
lamproies et les myxines sont des
groupes distincts à l’intérieur des cor-
dés (voir la figure 4). À un moment
de leur vie, tous les cordés présentent
les caractères suivants : un tube ner-
veux dorsal creux, une corde placée
juste sous le tube nerveux ; des fentes
branchiales et une queue musculeuse,
segmentée, qui se prolonge en arrière
de l’anus. Les myxines sont considé-
rées comme les craniates actuels les
plus primitifs. Les lamproies ont un
crâne, mais elles ont aussi des seg-
ments cartilagineux qui protègent leur
tube nerveux. Ces éléments cartila-
gineux sont les premières ébauches
évolutives de la colonne vertébrale.
Les lamproies sont, de ce fait, consi-
dérées comme les vertébrés actuels
les plus primitifs.

En comparant les fossiles et les ani-
maux actuels, les biologistes établis-
sent des diagrammes (nommés
cladogrammes) qui montrent les rela-
tions de parenté entre les organismes.
Un cladogramme des cordés indique

que les myxines se sont individuali-
sées par rapport à la lignée évolutive
des vertébrés il y a 530 millions d’an-
nées environ. Il révèle aussi que les
ancêtres des myxines n’ont jamais
eu de squelette osseux, tandis que ceux
de la lamproie en possédaient un. De
plus, tous les craniates primitifs
avaient un appareil buccal protactile
comparable à celui des myxines. Les
vertébrés primitifs, comprenant les
lointains ancêtres de l’espèce humaine,
partageaient probablement de nom-
breux autres caractères anatomiques
et physiologiques avec les myxines
actuelles. Ultérieurement les myxines
se sont adaptées à leur milieu : leurs
yeux et leurs lignes latérales ont
régressé, leurs glandes à mucus se sont
développées.

Myxine et écologie

Alors que les myxines retrouvaient
une position assainie dans l’arbre de
la vie, on a découvert leur rôle dans
les écosystèmes complexes des fonds
océaniques. On sait aujourd’hui que
ces animaux sont plus abondants
qu’on ne le pensait. À partir des rap-
ports de captures dressés entre 1987
et 1992, nous estimons que la densité
de population de Myxinikela glutinosa
atteint 600 000 par kilomètre carré
dans le golfe du Maine. Au large des
côtes californiennes, elle serait ana-
logue, aux profondeurs comprises
entre 600 et 800 mètres.

MYXINES
Spécialisations :

Yeux dégénérés, lignes latérales réduites,
barbillons, glandes à mucus, récepteurs chimiques
particuliers, conduit pharyngo-cutané

LAMPROIES
Spécialisations :

Stades larvaires et métamorphose complexe,
disque buccal suceur, vie parasitaire
(chez les adultes), régression du squelette osseux

POISSONS CARTILAGINEUX
Spécialisations : 

Écailles caractéristiques, claspers (organes
copulateurs) chez le mâle, pour la fécondation
interne, augmentation de la concentration ionique
des fluides corporels

ACTINO
À NAGE
Spéciali

Écaille
s'articu
du cor

CORDÉS
Tube nerveux
dorsal creux
Fentes branchiales
Corde
Queue se prolongeant
derrière l'anus

CRANIATES
Cordés avec :

Cerveau en trois parties
Crâne
Structures sensorielles
Plaques dentaires se faisant face
latéralement
Branchies dans des poches
Concentration ionique des fluides
corporels identique à l'eau de mer

VERTÉBRÉS
Craniates avec :

Cartilages segmentaires protégeant le tube nerveux
Deux canaux semi-circulaires dans l'oreille interne
Concentration ionique des fluides corporels
d'environ un tiers de celle de l'eau de mer
Formations osseuses dermiques

GNATHOSTOMES
Vertébrés avec :

Mâchoires
Nageoires paires
Trois canaux semi-circulaires
dans l'oreille interne 
Branchies portées par des arcs branchiaux
Conduits pour expulser le sperme ou les œufs
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Gnathostom

Squelette
Poumon o
Musculatu
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Myxinikela
~330 millions d'années

Mayomyzon
et Hardistiella

~340 millions d'années
Jamoytius

~450 millions d'années

Hybodus 
~240 millions d'années

Premiers requins "modernes"
~150 millions d'années

Cladoselache
~400 millions d'années

Premiers actinoptérygiens "mod
(téléos

~150 millions d'a

Andreolepis et Lopho
~410 millions d'a

4. CET ARBRE ÉVOLUTIF, ou cladogramme, montre que les myxines sont
les plus anciens craniates survivants (animaux possédant un crâne).
Elles sont apparues plusieurs millions d’années avant les lamproies, les




